






conception du jeu, tous signés sous des pseudonymes cryptiques. Par ailleurs, le jeu 
de plateau est envisagé comme un territoire de création alternative, hors d’atteinte 
des pressions du bon goût, du marché de l’art ou des modes.

Leif Goldberg et Mat Brinkman ont créé Paper Rodeo 
en 2001. Publication collective à la parution irrégulière, 
son dernier numéro, le 19e, a paru en 2006. Des 
dessins, des collages et des comics sont rassemblés 
et imprimés en sérigraphie sur un papier journal bon 
marché. La mise en page et l’usage innovant, flexible et 
chaotique, du grand format tabloïd, les choix graphiques 
de saturation visuelle et le télescopage de registres 
artistiques multiples en ont fait une revue pionnière et 
qui a inspiré un grand nombre d’artistes et d’éditeurs 
aux USA comme à l’étranger (Kuti Kuti en Finlande, 
Smoke Signal à NYC, par exemple). Les artistes et les 
auteurs conviés à participer à chaque numéro étaient 
issus, pour la plupart, de Fort Thunder ou de la scène 
underground de Providence (Brian Chippendale, CF, 
Ben Jones, Matthew Thurber,  Cybelle Collins, ou Noah 
Lyons, parmi d’autres).

Melissa Brown
Les gravures sur linoléum emploient un matériau souple 
qui se prête parfaitement aux entailles. Les lignes sont 
arrondies, les formes nettes. Ici, les paysages représentés 
sont presque systématiquement occupés par un bâtiment 
ou une construction : bibliothèque, silo, usine. Seule 
une gravure, Casino Carpet, traite d’un objet différent 
puisqu’elle reprend le motif d’un tapis de casino.

The Hilarious Attic 
est un squat occupé à Olneyville, ancient quartier 
industriel de Providence en voie de gentrification, 
par Brian Chippendale et Jungil Hong. La table de la 
cuisine y est couverte par une nappe de papier, sur 
laquelle tout le monde, artistes de passage et amis, 
est invité à dessiner. Le cadavre exquis sauvage 
et joyeux ainsi obtenu illustre parfaitement l’activité 
permanente de ces lieux partagés : la création est 
informelle et collective, les cloisons entre les activités et les espaces sont poreuses.



Ben Jones
Les trois peintures sur toile de Ben Jones sont toutes 
issues d’une série récente : le titre de chacune d’entre 
elles mentionne en entrée le même élément thématique, 
que l’artiste nomme Concept Unification (décliné ici avec : 
Interior, Rings et Shape). Les deux premières sont au 
premier étage, et la troisième est en hauteur, sur le grand 
mur noir.
Ben Jones est un des membres fondateurs du collectif 
Paper Rad, avec Jacob et Jessica Ciocci, également 
présente dans l’exposition Providence. On peut donc 
retrouver une certaine familiarité avec le travail de celle-ci, notamment dans le choix 
des couleurs fluo ou d’une iconographie empruntée à la pop culture des années 90 
(des polygones aux arêtes nettes, qui rappellent les premiers jeux vidéos conçus 
avec une 3D rudimentaire). A sa façon propre, Ben Jones utilise également ces 
assemblages composites pour canaliser, ou simplement convoquer, un mysticisme 
naïf sur lequel a su capitaliser l’industrie de la culture de masse et le consumérisme 
(on pense aux schémas qu’on peut trouver dans les livres consacrés au bien-être, 
ou en illustration d’articles psychologiques par exemple).

Melissa Brown
Shell Game est un film d’animation en stop-motion, c’est-à-dire 
que l’artiste prend une photographie, puis déplace un 
élément, en prend une deuxième, et ainsi de suite. 
C’est l’enchaînement des images fixes qui crée l’illusion 
du mouvement. Les coquillages du titre font écho aux 
rochers et autres objets échoués, visibles au rez-de-
chaussée, et la musique, quant à elle, évoque les salles 
de jeu très présentes dans le travail de Melissa Brown. 
On peut d’ailleurs apercevoir régulièrement des tickets de loterie parmi les différents 
papiers découpés, et reconnaitre parmi ces derniers les pochoirs employés lors de 
la réalisation de certaines des toiles montrées ailleurs dans l’exposition.

Jim Drain
LFSVR est une sculpture constituée d’une armature de 
bois et de métal, recouverte de différentes pièces tissées 
ou tricotées. L’élément central pourrait être le résultat du 
croisement d’un abat-jour et d’un champignon, alors que 
les arabesques tubulaires qui forment l’ensemble sont 
recouvertes de franges et de peluches. L’œuvre multiplie 
les pistes de lectures, dans une logique maximaliste et 
énigmatique. La saturation des couleurs, la multiplicité 
des matières et des ornements, la silhouette hybride, 
tout s’additionne afin de produire un objet équivoque.



Jessica Ciocci
Les dessins de Jessica Ciocci sont le résultat, sous des 
formes différentes, d’intentions similaires : une activité 
répétitive et systématique prend une nouvelle dimension 
lorsqu’elle est poussée à la limité de l’absurde. Le 
remplissage des petits carreaux qu’on trouve dans 
des cahiers d’écoliers génère, à grande échelle, une 
vibration optique, qui convie pixels, architecture et 
ornements avec une ironie certaine.



Biographies
Mat Brinkman est né en 1973 au Texas. Il vit et travaille dans le Colorado. De 1991 
à 1996, et de façon discontinue, il fut un élève à la RISD*, dont il n’a pas obtenu de 
diplôme. A l’origine de plusieurs des premières initiatives collectives underground de 
Providence à la fin des années 2000, il fait notamment partie du collectif Forcefield, 
aux côtés de Leif Goldberg, Jim Drain et Ara Peterson. Avec Brian Chippendale, 
il fonde également Fort Thunder en 1995, squat situé à Olneyville jusqu’à sa 
démolition en 2001. Enfin, avec Leif Goldberg, il crée et co-édite Paper Rodeo, 
un fanzine imprimé en sérigraphie sur papier journal. Son activité souterraine, sa 
production de comics, de musique bruitiste (sous le nom de Mindflayer), et ses 
innombrables dessins fantastiques pour des flyers et des posters, en ont fait une 
figure particulièrement influente.

Née en 1974, Melissa Brown vit et travaille à Brooklyn, NYC. Diplomée en 1996 
de la RISD, puis en 1999 de l’Université de Yale (New Haven, Connecticut), elle a 
suivi un cursus académique consacré à la peinture et aux techniques d’impression. 
Sa pratique picturale en est fortement marquée, elle qui manipule les pochoirs autant 
que les pinceaux et qui continue d’enrichir un ensemble de gravures sur linoleum 
commencé il y a presque dix ans.

Brian Chippendale est un artiste, musicien et auteur de comics né en 1973 à 
New York. Il vit et travaille à Providence, occupant avec Jungil Hong le dernier étage 
d’un bâtiment industriel à l’abandon rebaptisé The Hilarious Attic (le Grenier Hilarant). 
Il est sorti diplômé de la RISD en 1996. Un des fondateurs de Fort Thunder, squat et 
collectif historique, il est également la moitié du duo de rock bruitiste Lightning Bolt. Il 
se produit en solo sous le nom de Black Pus. Dans son travail d’auteur de comics, il 
associe un trait versatile à une narration fragmentée. De la même manière, son travail 
de peintre se présente souvent sous la forme d’ensembles composites, constellations 
abstraites et lambeaux figuratifs, regroupés par collage, de façon saturée.

Jessica Ciocci, née en 1976, vit et travaille entre la Caroline du Nord et New 
York. Elle utilise une large palette de techniques et de supports, qui va du dessin 
à la conception de projets numériques en ligne, en passant par la broderie et la 
performance. Elle a publié plusieurs fanzines ainsi que des comics auto-édités, dans 
lesquels elle développe un paysage iconographique faussement ingénu, souvent 
grotesque et acide. Elle est également un des membres fondateurs du groupe 
Paperad, avec son frère Jacob Ciocci et leur ami Ben Jones. Créé en 2000, celui-
ci a mis en scène, à travers des dispositifs multimédias ludiques et absurdes, une 
culture hétéroclite en auto-digestion perpétuelle.

Jim Drain, né en 1975, vit et travaille à Miami, en Floride. Son travail personnel 
se situe aux frontières de la sculpture, à travers des objets hybrides, qui associent 
mobilier et photographies, collages et tricots, installations et vêtements. Les 
questions propres au tissu (le tressage, la trame, le motif, l’impression) sont souvent 
à la source, aussi bien technique que conceptuelle, de ses oeuvres colorées. 
Diplômé de la RISD en 1998, il a régulièrement collaboré avec d’autres artistes, 
comme lorsqu’il participe à la fondation en 1996 du collectif Forcefield. Son travail 
est entré dans les collections du MOMA, à New York.



Philippe Druillet est un auteur de bandes dessinées, designer et artiste 
français. Créateur du personnage de Lone Sloane, un rebelle « néo-terrien » 
qui évolue dans un cosmos violent et dangereux, il s’intéresse dès ses débuts 
aux mythologies monstrueuses forgées par Howard Philip Lovecraft. Il illustrera 
notamment sa propre version du fameux Nécronomicon. Fondateur en 1975 avec 
Jean Giraud (Mœbius) et Jean-Pierre Dionnet de la revue Métal Hurlant, il est un 
des pionniers de la science-fiction psychédélique et adulte en bandes dessinées.

C.F. (ou CF) est le pseudonyme de Christopher Forgues, artiste, auteur de comics, 
musicien, né en 1979 dans l’Etat du Massachusetts. Il est diplômé du Massachusetts 
College of Arts and Design et vit et à Providence. Dans ses publications, il met 
son dessin élégant, un trait au crayon tout en arabesques précises, au service de 
récits opaques, où la monstruosité de situations parfois pornographiques se mêle au 
merveilleux et à des hallucinations fantastiques. Ses différents projets musicaux, sous 
plusieurs intitulés et pseudonymes (Kites, Daily Life, Mark Lord, etc.), empruntent 
un ensemble de voies similaires, qui voient se superposer performances noises 
brutales et paysages synthétiques abstraits. 

Leif Goldberg, né en 1975, vit et travaille à Hardwick, dans l’Etat du Vermont. 
Diplômé en 1997 de la RISD, avec une spécialisation en film et animation, son 
travail se déploie à travers des approches multiples : conception de calendriers 
imprimés en sérigraphie, édition de revues, dessins animés, sculptures en papier 
mâché. Impliqué dans un grand nombre d’initiatives collectives (il fut un membre 
de Fort Thunder et de Forcefield), il est le co-éditeur, avec Mat Brinkman, de Paper 
Rodeo, une publication qui fera école. Ses propres dessins jouissent d’une liberté 
étendue : parfois loufoques, d’autres fois abstraits et psychédéliques.

Jungil Hong est née en 1976 à Séoul, en Corée du Sud. Elle vit et travaille à 
Providence, dans le squat the Hilarious Attic, qu’elle partage avec Brian Chippendale. 
Elle a été diplômée en 1999 de la RISD, avec une spécialisation en céramique. 
Tendant vers une abstraction géométrique, jouant notamment des superpositions 
de trames propres à l’impression par sérigraphie, elle développe aujourd’hui une 
recherche spécifiquement orientée vers le travail du textile. Les tissages complexes 
qu’elle produit explorent les variations possibles autour de différents rapports 
d’échelle, de combinaisons de textures et de matériaux, et de leur usure délibérée. 
Ces recherches plus récentes se sont inscrites dans un cursus académique, conclu 
en 2015 par un MFA (Master of Fine Arts), toujours à la RISD.

Né en 1977 à Pittsburgh, Ben Jones vit et travaille à Los Angeles. Il est diplômé 
du Massachusetts College of Art où il a rencontré et collaboré avec C.F. à la 
réalisation de fanzines sous le nom Paperradio. En 2000, il fonde avec Jacob 
et Jessica Ciocci, Paperad, collectif artistique créant comics, fanzines, vidéos, 
enregistrements sonores et œuvres multimédias aux intonations humoristiques 
et extravagantes puisant leur inspiration dans les icônes pop et la culture geek. 
Ben Jones décrit sa compréhension du monde « comme un New Dark Age » 
- soit la vision optimiste du New Age mêlée à la dimension dépressive des « 
Ages Sombres ». Ses œuvres transposent l’esthétique colorée de son travail 
multimédia à travers des dessins, peintures, des vidéos et des sculptures dont 
l’iconographie renvoie aux comics, séries télévisées, jeux vidéos, mais aussi 



« aux châteaux, ghettos ». Il est également concepteur de dessins animés 
(The Problem Solverz, ou Stone Quackers, série satyrique pour adultes) et de 
vidéoclips.

Née en 1973, Marie Lorenz vit et travaille à New York. Diplômée en 1995 de 
la RISD et en 2002 de l’Université de Yale (Master of Fine Arts), elle étudie et 
documente depuis 2002 les voies navigables de New York. Sur des bateaux qu’elle 
conçoit et fabrique, elle invite des passagers à explorer des lieux reculés et des 
îles secrètes des bords de mer de la métropole. Elle peut aussi partir seule pour 
d’autres investigations qu’elle enregistre à l’aide d’une caméra vidéo. Au cours de 
ses dérives, l’artiste collecte parfois des matériaux et objets apportés dans le port 
par les tempêtes et les marées. Ils sont ensuite enregistrés, imprimés ou encore 
filmés comme autant de traces de ses mystérieuses découvertes et chasses au 
trésor.

Takeshi Murata est né en 1974 à Chicago. Diplômé en 1997 de la RISD, il vit 
et travaille à Saugerties, dans l’État de New York. Ses œuvres sont principalement 
réalisées à partir de la vidéo ou de l’animation assistée par ordinateur. Elles reposent 
pour la plupart sur une « mise à l’épreuve » de son médium : accentuation visuelle 
de bugs techniques ; distorsion, pixellisation, liquéfaction et abstraction de l’image ; 
désordre sonore ; narration illogique ou perturbée. Ce dérèglement volontaire des 
outils technologiques engendre finalement la nécessité d’un retour aux pratiques 
historiques de l’animation de l’image pour l’artiste - du flipbook au zoetrope, en 
passant par les études du mouvement par Eadweard Muybridge. 

Ara Peterson, né à Boston en 1973, vit et travaille à Providence. Diplômé en 
1997 de la RISD, dans la section Film/Vidéo/ Animation, il fut un des membres du 
collectif Forcefield, exposé à New York en 2002 lors de la Whitney Biennal. Son travail 
personnel est issu d’une pratique originale qui mêle technologies contemporaines 
et savoir-faire manuel. Ses recherches d’effets optiques peuvent se déployer sur 
des impressions numériques, dans des vidéos, des peintures ou des installations 
multimédias, mais elles trouvent une résonance particulière dans ses sculptures en 
bois peint. Son travail fait aujourd’hui partie des collections du MOMA et de celles du 
New Museum de New York.

Francine Spiegel a été diplômée en 1997 de la RISD. Le plus souvent, ses 
grands tableaux à l’acrylique « tirent le portrait » de figures féminines tantôt distordues, 
psychédéliques ou horrifiques et toujours énigmatiques. Ses représentations de 
visages et corps à demi-nus recouverts de liquides dégoulinants et de matières 
visqueuses suggèrent au regardeur la pré-existence d’une action, d’un rituel ou d’un 
cérémoniel mystérieux et inconnu qui engendre pauses maniérées – tout à la fois 
sensuelles et malfaisantes – et éruption massive de couleurs. Née en 1975 à Miami, 
elle vit et travaille à Saugerties, État de New York.

* RISD : Rhode Island School of Design



Musée International des Arts Modestes 
23, Quai Maréchal de Lattre de Tassigny 34200 Sète
Tél. 04 99 04 76 44     miam@ville-sete.fr         miam@miam.org         www.miam.org

Le musée est ouvert du mardi au dimanche
de 10h à 12h et de 14h à 18h 
Fermetures annuelles : 25 décembre, 1er janvier
Les droits d’entrée du MIAM
Adultes : 5,50 € / 10-18 ans, étudiants : 2,50 €
Groupes de plus de 10 personnes : 3,50€ / Groupes scolaires : 25 € par classe
Gratuit le 1er dimanche du mois, pour les moins de 10 ans, les demandeurs d’emploi et les 
groupes scolaires sétois. 

Visites commentées
Toute l’année : le premier samedi du mois à 15h, avec Bernard Belluc, co-fondateur du MIAM  
Sur rendez-vous pour les groupes
Contact : 04 99 04 76 86

La petite épicerie est le service pédagogique du Musée International des Arts Modestes 
à Sète, avec les enseignantes de l’école des Beaux-arts : Vanessa Notley, Claire Giordano et 
Sylvette Ardoino, et des artistes invités
Les ateliers enfants/ados (de 3 à 18 ans) 
Le mercredi libre service de 14h à 18h
le premier week-end du mois pour les stages « crispy »
Les samedis en famille - visites/ateliers de 15h à 18h 
Pendant les vacances scolaires  le mardi, mercredi, jeudi et vendredi
consulter le programme de la petite épicerie sur beauxarts.sete.fr

Tarif des ateliers
Enfants et adolescents : 3 €/heure 
Formule goûter 1 adulte + 1 enfant (3 ans et plus ou ado) : 5,50 €
Contact  
réservation au 0499047644
petite-epicerie@ville-sete.fr
www.facebook.com/museeinternationaldesartsmodestes
beauxarts.sete.fr

 


